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Web fäjßft t
58. Die Eltern eines im Konzentrationslager geborenen kleinen Mäd¬

chens bitten dringend um Hilfe für das unterernährtc und
schwache Kindlein. Wer könnte sieh seiner annehmen?

59. Für zwei vier- und achtjährige Kinder, welche dauernd hungrig
und infolge Unterernährung krank geworden sind, wird herzlich
um Unterstützung gebeten.

60. Eine verwitwete, mittellose Flüchtlingsfrau fleht für sich und
ihre Kinder um Hilfe jeglicher Art.
Die Kanzlei des Schweizerischen Roten Kreuzes in Bern, Taubenstrasse

8, gibt gerne jede Auskunft und vermittelt Adressen bedürftiger
Familien. Wer könnte sich des einen oder andern dieser bedrängten
Menschen annehmen?

cation de la population. Dans les eeoles, des postes sauitaircs et des

equipes ont ete egalement crees; ces postes sont charges de surveiller
l'etat de la sante et de faire observer les regies de l'hygiene dans les
eeoles. Les prineipes dejä mentionnes plus haut de l'assistauee medi-
cale ä la population de l'U. R. S. S. (le fait en partieulier qu'une aide
medicale de valeur est mise gratuilement.il la porlee de toule la
population) sont appliques aussi bien ä la ville qu'ä la campagne.

Dans les districts ruraux, le traitement medical et la medecine
preventive sont confies aux soins du dispensairc de la region. Une
telle decentralisation des services medicaux pennet aux autorites com-
petentes de connaltrc les besoins de chaque district et de les satisfaire.

Dejä avant la guerre, une vaste chaine de «postes sauitaircs et
epideiniologiques» amenages dans les villes et les campagnes, pouvait
faire face aux exigences speciales d'hvgiene, de sante, de prophy-
laxie des maladies et de lutte contre les epidemics. Ces postes
constituent des veritables centres d'aetivite scientifique et pratique. Ce

sont, en fait, les institutions de base qui ont donne naissance aux dif-
ferents services sanitaires du pays. La structure de ces postes leur
permet d'embrasser tous les domaines des activites prophylactiques,
sanitaires et anti-epidemiques. Chaque station est pourvue d'un labo-
ratoire d'hygiene et de bacteriologie, d'installations de disinfection
avec douches et appareils de fumigation, d'une installation rlc
fumigation mobile, d'un service de vaccination, d'un laboratoire pour le
controle du lait et d'un bureau d'education. Les resultats obtenus per-
mettent de considerer ces postes comme des facteurs positifs en temps
de paix, comme pendant la guerre. La vaccination contre la tuber-
culose, ainsi que les services medicaux et sanitaires correspondants,
seront developpes.

Les equipes specialisees de la Croix-Rouge ont joue un role tres
important dans la lutte contre les epidemies. Formees en avril 1944,
elles ont ete envoyees dans les districts liberes. 15 de oes equipes tra-
vaillent dans l'Ukraine occidentale, 8 dans la Bielorussie occidentale,
8 en Moldavie et le reste dans la R. S. F. R. S. Ces equipes se sont
principalement efforcees de combattre le typhus, et les mesures de
quarantaine ont ete Vendues ä presque toute la population des regions
liberies.

La protection sanitaire des frontieres de l'U. R. S. S. a ete largement
assuree grace ä la realisation opportune des mesures decretees par la
Convention sanitaire internationale de 1926, ratifiee par le Gouvernement

de l'U. R. S. S. en 1929 (Code de la Loi de U. R. S. S„ Section 11,
No 19, p. 106).

Cette experience positive, poursuivie pendant plusieurs annees,
doit etre prise en consideration dans la periode actuelle d'apres-
guerre marquee par la reprise des relations internationales, et eile
doit etre analysee ä la lumiere des reccnts progrcs scientifiques. La
grande guerre mondiale de ces dernieres annees a considerabfemcnt
modifie les conditions de travaile de l'organisation des services de la
sante en U. R. S. S. Elle a complique leur activite, exige un effort plus
grand et etendu leur champ d'action, eile leur a pcrmis d'affinner leur
efficacite.

Le service de sante sovietique a subi avec honueur l'eprcuve de

plusieurs annees d'une guerre terrible, il a permis au pays d'echappcr
aux epidemics qui, dans le passe, etaient generalement associees aux
gucrres. Une analyse approfondie des travaux des organisations
sanitaires dans les divers pays au cours de la guerre devrait etre entreprise;
car une experience de ce genre nc pent manquer d'etre utile ä toute
l'humanite.

La medecine en U. IL S. S. a dejä joue un grand röle pendant les
annees de guerre, car scs activates se sont etendues au delä des
frontieres du pays. Les organisations de la Croix-Rouge et du Croissant-
Rouge, en particulier, ont fait bcaucoup en faveur de la protection de
la sante dans les nombreux districts ravages de la Pologne, de la
Roumanie et dans d'autres pays.
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Cette bienfaisante activite est conforme aux buts humanitaircs et
constitue I'un des prineipes fondamentaux de la medecine sovietique.

Les realisations de la pensee sovietique dans le doinaine medical,
ainsi que d'autres reussites destinies ä soulager les souffrances de
rinimanite ou ä proteger les homines du danger des maladies inl'ec-
lieuses, prouvent abondamment les progrcs accomplis par la science en
U. lt. S. S. et constituent un stimulant destine ä renforcer le desir de
poursuivre les travaux dans cette direction.

Considerant les resultats positifs obtenus par les Societes de la
Croix-Rouge et du Croissant-Rouge pendant la guerre, en particulier
dans le domaine de la prevention des maladies epidemiques, il serait
desirable: 1) de recommander aux Societes nationales de la Croix-
Rouge de s'inspirer des methodes de travail de la Croix-Rouge de
l'U.R.S.S. dans Ieurs activites de chaque jour; 2) de faire un href
resume du travail accompli, et de prier les Societes de la Croix-Rouge
d echanger leurs experiences dans le domaine de l'hygiene et de l'ac-
ti vi le antiepidemique durant la guerre; 8) de poursuivre la collaboration

des Societes de la Croix-Rouge dans le domaine de l'hygiene; 4)
de developpcr leducation de la sante parmi les masses de manierc a
aider les Societes de la Croix-Rouge qui collaborent dans le controle
des maladies epidemiques.

Selbstdiagnose - eine Gefahr
VON A K. ECK A RD

Herr Müller nähert sich dem Verkäufer am Ladentisch einer
Drogerie. «Wie es den Anschein hat, macht sich das Alter bei mir bemerkbar»,

äussert er scherzhaft. «Ich bin die ganze Zeit müde. Die
Verdauung ist auch nicht normal. Scheinbar brauche ich etwas Vitamin
B. Welche Art empfehlen Sie mir?» Worauf der Verkäufer ihm eine
Schachtel Pillen mit der Erläuterung überreicht: «Diese werden eine
Besserung Ihres Zustandes bewirken; denn nichts ist zur Neubelebung
des Organismus geeigneter als Vitamin B.»

Frau Schmidt trifft Frau Schneider auf der Strasse. «Sie sehen
schlecht aus», sagte Frau Schmidt frei heraus. «Sie sind so gelb wie
die Tapete meines Schlafzimmers!» «Und ich fühle mich ebenso, wie
ich aussehe», erwidert Frau Schneider. «Ich bin immer müde, 'hab?
keinen Appetit und nach jeder Mahlzeit Gase.» Frau Schmidt nickt
verständnisvoll mit dem Kppf. «Genau wie meine Schwester. Wissen
Sie, was Ihnen fehlt? Gallenblasenstörungen! Jetzt hat nun meine
Schwester...»

Die 18 Jahre alte Ruth Meyer leidet beständig an Erkältung. Main
sieht sie niemals, ohne dass sie niest und sich die Nase putzt. «Schon
seit ihrer frühesten Kindheit», sagt ihre Mutter, «neigt sie leicht zu
Erkältungen. Ich habe alles versucht, sie zu kräftigen, um sie
widerstandsfähiger zu machen — durch stärkende Mittel, viel Milch und
Eier. Jeden Winter nimmt sie kalte Duschen, und unsere
Apothekerrechnungen für Nasentropfen, Inhalationspräparate uind Arzneien
gegen Erkältungen sind enorm hoch!»

Viele solcher Geschichten wie diese drei könnten angeführt werden,

die zeigen, was die Selbstdiagnose zuwege bringt. Herr Müller
nahm drei Wochen lang die Vitaminpillen ohne Erfolg. Dann bemerkte
er eines Tages, dass seine Augen ihm Beschwerden machten. «Ich muss
andere Brillengläser haben», redete er vor sich hin und ging zu seinem
Optiker. Aber dieser wies ihn auf eine andere nicht so angenehme
Sache hin. «Ich rate Ihnen, sofort Ihren Arzt zu betragen», sagte er.
«Ich denke nicht, dass Ihr Befinden auf Ihre Augen zurückzuführen
ist, sondern viel wahrscheinlicher auf Ihre Nieren.» Der Arzt äusserte
sich kurz und bündig: «Chronische Nierenentzündung ist ein gefährlicher

Zustand. Wenn Sie sich immer müde fühlten, warum kamen
Sie nicht früher zu einer Untersuchung zu mir?»

Frau Schneider besorgte sich die Pillen, welche die wohlmeinende,
aber unkundige Freundin ihr empfahl. Als sie jedoch eines Tages in
Ohnmacht fiel, ging ihr Mann mit ihr zum Arzt. «Muss ich mir meine
Gallenblase herausnehmen lassen?», erkundigte sie sich ängstlich.
«Gallenblase? Was veranlasst Sie dazu anzunehmen, dass Sic Gallen-
blascnstörungen haben?», fragte er. «0, es zeigen sich bei mir all die
Symptome dafür», erwiderte Frau Schneider, «nämlich die hässliche
blassgclbe Gesichtsfarbe, Leibschmerzen und ...» «Dies sind auch alles
allgemeine Anzeichen von bösartiger Blutarmut», entgegnete der Arzt.
«Schwester, machen Sie eine Blutprobe und treffen Sie die nötigen
Vorbereitungen, so dass ich die roten Blutkörperchen von Frau Schneider

untersuchen kann.» Kurze Zeit darnach sagte der Arzt: «Wie
ich vermutete, leiden Sie an bösartiger Blutarmut — das Hämoglobin
ist herunter auf 56, und die roten Blutkörperchen sind typisch für diesen

Zustand. Warum Hessen Sie die Sache so lange anstehen?»
Bei Ruth Meyer war das Ergebnis ein freudigeres. Eines Tages

erhielt sie Besuch von einer Verwandten, einer diplomierten Kranken-
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Jahresbeiträge unserer Sektionen

Die Nachnahmen für die Jahresbeiträge werden in den nächsten
Tagen der Post übergeben werden. Wir bitten die Inhaber des Kas-
sieramles, diese bei der ersten Vorweisung einzulösen, um unnötige
Ivoslen für die Rücksendung und Erneuerung zu vermeiden.
Herzlichen Dank zum voraus.

Colisations annuelles de nos sections

Les remboursemenls de cotisations seront mis ä la poste dans le
courant de ces jours. Nous prions les caissiers de nos sections de bien
voLiloir les payer ä la premiere presentation, ceci afin de nous eviter
des frais inutiles de retour et de renouvellement. Merei d'avance.

Dclegiertenversanunluiig des Schweiz. Roten Kreuzes

An der Delegiertenversammlung des Schweiz. Roten Kreuzes, die
am 2S./29. Juni 1917 in Lugano stattfinden wird, stehen dem Schweiz.
Samariterbund 40 Mandate mit Stimmrecht zur Verfügung.
Diejenigen Samaritervcroine und Verbände, die solche Mandate
übernehmen wollen, werden ersucht, sich baldigst beim Verbandssekretariat

anzumelden, unter Angahe der genauen Adressen der Dele-,
gierten. Die Unkosten für die Abordnung fallen zu Lasten des
betreffenden Vereins.

Asscmblcc des delegues de la Croix-Rouge suisso

L'Alliance suisse des Samaritains a droit ä etre representee par
40 delegues ayant droit de vote ä l'assemblee generale de la Croix-
Rouge suisse qui doit avoir lieu ä Lugano les 28 et 29 juin 1947. Les
societes et associations de samaritains qui voudraient envoyer des
delegues avec droit de vote, sont prices d'en aviser le plus vite
possible le Secretariat general, en indiquant le nom et l'adresse exacte
des deleguös. Les frais concernant cettc representation devront etre
supportes par les sections qui enverront des mandataires.

Corso per monitori a Bellinzona.

Preghiamo le sezioni samarilani del Ticino e della Mesolcina-
Calanca a voler prendere nota che, contrariamente alia circolare del
21 maggio, il prossimo corso per la formazione di nuovi monitori e di
nuove monitrici avrä luogo dal 22 al 31 agosto p. v. e non dal 15 al 24.
L'esame preliminare resta fissato al 27 luglio.

Confidiamo pertanto che tutte le sezioni interessate si accinganq
alia designazione tempestiva dei loro candidati qualificati, i quali
potranno rallegrarsi di trascorrere a Bellinzona un periodo di vita
istruttivo, in un'atmosfera di Serena famigliaritä e di benefico lavoro
samaritano fra camerati anelanti di rendersi sempre piü utili alia
nobile causa cui vorranno votarsi nel supremo interesse delle proprie
sezioni e del prossimo sofferente.

Schwester. «Dein Leiden scheint auf Ueberempfindlichkeit zu beruhen;
warum lässt du es nicht feststellen?»

Spätere Proben ergaben, dass Ruth eine plus vier Reaktion auf
Milch und eine plus zwei Reaktion auf Eier hatte. Es erwies sich also,
dass die kalten Duschen, Nasentropfen und stärkenden Mittel
vergeudetes Geld bedeuteten und dass der übermässige Genuss von Milch
und Eiern schädlich gewesen war. Nur durch Meiden der sich bei ihr
unangenehm auswirkenden Nahrungsmittel verschwanden die
«Erkältungen» wie durch ein Wunder.

Obgleich fast jeder genug über die Zeichen von vielen einfachen
Gesundheitsstörungen wissen kann, um anfangs in verständiger Weise
für sich zu sorgen, wenn diese Zeichen erscheinen, darf man nicht
glauben, dass der Durchschnitlslaie erkennt, welches die körperlichen
Krankheiten sind, die chronische Müdigkeit hervorrufen, die Haut
gelb machen oder Erkältungssymptome verursachen. Anzunehmen,
class man ein bestimmtes Leiden hat, bei welchem im allgemeinen die
Symptome auftreten, die man auch bei sich beobachtet, und dabei zu
verharren, sich der vermuteten Krankheit entsprechend zu behandeln,
ist gefährlich.

Betrachten wir zum Beispiel den Zustand, der «Schwindel»
genannt wird. Hand in Hand mit diesem Anzeichen gehen wenigstens
ein Dutzend Abweichungen von den regelmässigen Körperfunktionen,
unter welchen sich Erkrankungen des Ohres, Fehler in der
Strahlenbrechung, Herz- und Nicrenbeschwerdcn, hoher oder niedriger
Blutdruck, Blutarmut, schlechtes Arbeiten der Gallenblase und nervöse

Störungen befinden. Selbst dem sorgfältigsten Arzt mag es nicht im¬

mer möglich sein, das wahre Uebel bei der ersten Untersuchung zu
entdecken. Aber unzählige Menschen glauben, mehr zu wissen als der
Arzt. Sie meinen, für eine so einfache Sache wie Schwindelanfälle den
Arzt nicht in Anspruch nehmen zu brauchen. Sie denken, dass dieser
Zustand durch den Genuss einer unbekömmlichen Speise entstanden
sei, und sie nehmen eine Leberpille und vergessen die Sache. Auf diese
Weise lassen sie ein Warnungszeichen unbeachtet, das irgendein
ernstes Leiden andeuten mag.

Nächst dem Einnehmen von Kopfschmerzenpillen nach eigener
Dosierung (wodurch man Symptome verschleiert und die Warnungen
der Natur ignoriert) ist vielleicht die schädlichste Gewohnheit vieler
Menschen, besonders in Amerika, das Schlucken von alkalischen Mitteln

gegen Magenstörungen, für die man selbst die IVagnose gestellt
hat. Der Sichselbst-Behandelnde verrät seine Unkenntnis in erster
Linie durch die Annahme, dass der normale Magen alkalisch reagieren
sollte. Wenn darum sein Aufstossen nach dem Essen einen sauren
Geschmack hat, so greift er zuerst nach der Flasche mit etwas
Alkalischem, von dem er durch Zeitungsannoncen oder sonst irgendwie
gehört hatte. Das verständigste Verfahren wäre jedoch das Ermitteln
der Ursache seiner Beschwerden nach dem Essen. Sehr oft wird er
feststellen müssen, dass die Nahrung nicht die richtige war. Vielleicht
ass auch der Betreffende zu hastig, oder er befand sich in nervöser
Aufregung. Vielmehr als damit zu beginnen, die Symptome durch
selbst gewählte alkalische Mittel zu behandeln, sollte er anfangen,
seine Lebensweise zu überprüfen.

Der als Kopfschmerz bekannte, quälende Zustand, von dem wir
181



mi
Gut,, «lie AUGEM

iiubeilin'ri \)r, Nobels Au^enwasser fa 6j> It t. iL A, /ahirciche
Dankschreihei ''lestäbcfen es. Klieren auch Sio 'lire Auj»en damit'
Mobelln m!ft .initlen, schwachen, lberamtreiHftcn '\u';en, bescttiol
brennen um! K.nlvümlune und erhall die Au^en klar, schon und Irisch.
Jreis Kr LSO Prompte» Vetsane

P 0 f KJ "E K E EN GEIMAN N. Chillonstrassc '5. ferritet-Montreu>

©
häutig oder nur gelegentlich befallen weiden, mag von einer der zahllosen

\ersrhiedenarligen Ursachen hcnühreu. Der wahre Grund lässt
sich manchmal leicht finden, oder aber er kann so unklar sein, dass er
viele Proben oder selbst eine Untersuchung beim Arzt erfordert. Der
Sehmerz zeigt sich Irisweilen weit entlernt von dem Sitz des Ucbels.
Dieser befindet sich möglichweise in den Nieren, den Geschlechtsorganen,

dem Blut, dem Herzen oder sogar in den Füssen. Weitere
Ursachen können auch der Druck auf einen Nerv oder unhygienische
Arbeitsverhältnisse sein. Die meisten, die an Kopfschmerzen leiden,
befassen sich jedoch nicht einmal mit einem genügenden Studium
ihres wirklichen Zustandes, um die Selbsldiagnosc zu stellen. Sic
nehmen einfach ihr gewohntes Kopfschmerzenmittel und vergessen
die Qualen, was sie automatisch zu Gliedern der Gesellschaft der
schlimmsten Narren der Welt macht.

Die Hunderte von verschiedenartigen Geheiminitteln in den
Schränken der Apotheken und Drogerien legen ein stilles Zeugnis ab
von den Tausenden, die Selbstdiagnose ausüben. Tante Emma hatte
Schmerzen in ihrer Brust, sie nahm ein bestimmtes Elixier und fühlte
sich wieder wohl. Wir haben ebenfalls Schmerzen in der Brust und
fassen den Entschluss, den gleichen Heiltrank zu nehmen, und auch
bei uns tritt eine Besserung ein. Aber es darf nicht als sicher
angenommen werden, dass diese Wirkung bei allen erzielt wird. Obgleich
meine Tante Erleichterung empfand, will dies nicht sagen, dass es bei
mir ebenso der Fall ist. Ausserdem stellt der menschliche Organismus
einen komplizierten Mechanismus mit einem feinen chemischen
Gleichgewicht dar. Führt man unbekannte Bestandteile in den Körper
ein, so kann man dadurch das empfindliche chemische Gleichgewicht
stören. Die sich daraus ergebende Rückwirkung mag schlimmer sein
als die ersten Symptome!

Selbstdiagnose kann oft die Ursache von unnützer Besorgnis sein.
Tausende von Menschen werden unnötigerweise in Unruhe versetzt,
wenn ihr Herz anfängt, stärker zu schlagen, da sie glauben, dass sich
ein gefährliches Herzleiden bei ihnen entwickelt habe. In vielen Fällen
bedeutet das Herzklopfen jedoch nicht, dass das Herz krank ist. Das
Aufsuchen des Arztes könnte jedenfalls alle Furcht verbannen.

Betreffs dieser Angelegenheit werfen manche die Frage auf:
Befürworten Sie es, dass ich wegen eines jeden Schmerzes zum Arzt gehe,
ohne zu versuchen, mir selbst zu helfen? Nein, ich vertrete den Standpunkt,

dass Sie die Gesundheitsgesetze kennen und einhalten müssen
— nämlich, die Grundstoffe der Nahrung, die der Körper braucht und
die ihm auch täglich zuzuführen sind, ferner genügend Ruhe, so viel
Sonnenschein und frische Luft als möglich, ein verständiges Mass von
Körperbewegungen, natürliche Ausscheidungen und geistige Hygiene.
Bei der Befolgung dieser Verballungsmassregeln sollten sich keine
Symptome bei Ihnen zeigen, welche Sie zur Selbstbebandlung veranlassen

oder die Inanspruchnahme eines Arztes notwendig machen.
Aber wenn irgendein beunruhigendes Symptom, das Sie nicht

völlig verstehen, auftritt, dann seien Sie klug und gehen Sie sofort zu
Ihrem Arzt. Sie werden ihm dadurch Zeit ersparen und sicherlich in
den meisten Fällen Ihr eigenes Leben retten!

Au« „Leben und Gesundheit4*, Advent-Verlag"

Berichte - Rapports

Seengen (Aarg.). Am Sonntag, 18. Mai, vereinigten sich in
Seengen zu einer gemeinsamen Fcldübung die Samaritervereine von
Lenzburg, Seon, Seengen, Fahrwangen, Uezwil, Boswil und Dintikon;
total ca. 120 Samariterinnen und Samariter. Die Uebung stand unter
der Expertise von Dr. Meyer, Bezirksarzt in Lenzburg, als Vertreter des
Schweiz. Samariterbundes, und Dr. E. Forster in Seengen, als Experte
des Schweiz. Roten Kreuzes.

Sämtliche Gruppen hatten die gleichen Hebungen zu bestehen
und zwar auf dem ersten Posten das Herrichten von Krankenbetten.
Auf dem zweiten Posten wurde das Tragbahrenmontieren geübt und
auch Transporte mit Hindernissen. Die Wiederbelebung, also künstliche

Atmung war dem dritten Posten vorbehalten. Eine grosse Schnittwunde

am Vorderarm mit starker arterieller Blutung musste auf dem
vierten Posten von den Teilnehmern mit der ersten Hilfe versehen
werden. Auf dem fünften Posten war ein Unterschenkel kunstgerecht
«u fixieren. Der sechste und letzte Posten war ein Verkehrsunfall,
wobei die Supposition ein schwerer Schädelbruch war. Die Vereine
waren so verteilt worden, dass in jeder Gruppe alle Vereine vertreten
waren, also nicht mehrere Mitglieder vom gleichen Verein.
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Die IUI. Acrzte sprachen sich sehr befriedigt aus, über die geleistete

Arbeit, unterzogen aber auch einige festgestellte Fehler der
Teilnehmer der nötigen Kritik und mahnten zur intensiven Weiterbildung
im Samariterwesen.

Den beteiligten Vereinen und ihren Teilnehmern, wie auch den
Experten und Organisatoren sei auch an dieser Stelle für ihre
Mitarbeit herzlieh gedankt. Möge diese Feldübung den Teilnehmern ein
neuer Ansporn zu fleissigem Uebungsbesuch sein und den beteiligten
Vereinen neuen Auftrieb geben. K.S.

c ünzeigen - Puis

yepüänäe - associations
Bern, Samaritervereinigung der Stadt Bern. An der

Hauptversammlung vom 19. Mai wurde der Vorstand wie folgt bestellt: Präs.
H. Li'idi (neu); Vizepräs. E. Schudel (neu); Kassierin Frl. H. Mury
(bish.); Sekretärin Frl. Kl. Ingold (neu, Protokoll); Frl. M. Schärer
(neu, Korrespondenz). Briefadresse: Präs. Hans Lüdi, Militärstr. 10,

Tel. Priv. 3 67 73, Arbeit 3 84 51, Postcheckkonto III 4146.

Bern-Mittelland, Samariter-Hilfslehrerverein. Nächste Uebung:
Sonntag, 29. Juni event. 6. Juli. Bitte reservieren Sie diese Daten.
Gleichzeitig bittet der Kassier um Einzahlung des Beitrages für das
laufende Jahr.

Limmattal und Umg., Hilfslehrerverband. Die IBtägige Uebung
am Rigi in Verbindung mit dem S.-V. Goldau findet am 7. und 8.
Juni statt. Thema: Organisation von Feldübungen. Leitung: Instruk-
tor Albert Appenzeller. Ferner Vortrag in Goldau über
«Bombardierte Städte in Deutschland unter spezieller Berücksichtigung
des Sanitätsdienstes». In bezug auf die Einzelheiten wird auf das
separate Programm verwiesen. Bitte Anmeldefrist innehalten. Für
die Begleichung der Jahresbeiträge ist der Kassier dankbar.

Olten-Gösgen, SHL.-Arbeitsgemeinschaft. Unsere nächste Uebung
findet an einem Wochenabend im Juni statt. Persönliche Einladung
folgt.

Zürcher Oberland, Hilfslehrerverhand. Uebung: Sonnlag, 8. Juni,
9.15, im Kirchgemeindehaus Männedorf. Thema: Patrouillenübung.
Bitte um Einsendung der ausgefüllten Adressformulare.

Zürich und Umg., Hilfslehrerverband. Nächste Uebung: Praktische

Auswertung des Demonslralionsvortrages von Dr. med. R. Egli.
I. Gruppe linkes Seeuj'er (Sektion Adlis-wil, Baar, Cham, Horgen,

Kilchberg, Lachen, Langnau a. A., Oberrieden, Richterswil,
Schönenberg, Steinhausen, Thahvil, Wädenswil und Zug):
Mittwoch, 11. Juni, 20.00, im alten Gerichtsgebäude Horgen, Alte
Landstrasse 40.

2. Gruppe Unterland (Sektion Biilach, Egiisau, Glaltbrugg, Glalt-
felden, Necrach, Niederglatt, Niederhasli, Obcrglalt, Oerlikon,
Seebach, Stadel, Untcrstrass und Wipkingen): Mittwoch, 11. Juni,
20.00, im Wohlfahrlshaus der Maschinenfabrik Oerlikon
(Lehrlingszimmer).

3. Gruppe Zürich (die restlichen Sektionen von Zürich und Baden):
Montag, 16. Juni, 20.00, im Schulhaus Hirschengraben
(Zeichnungssaal).

sekiionen - sections
Aarau. Generalversammlung: Dienstag, 10. Juni, 20.00, im Rest.

«Affenkasten». Vorgängig der Generalversammlung findet eine
interessante Filmvorführung statt. Sehr wichtige Traklanden (Wahlen).
Nachher gemütliches Beisammensein.

Adliswil. Montag, 9. Juni, 20.00, in der Klcinkinderschule. Vortrag

von Dr. med. M. Mcttler. Voranzeige: Samstag, 28. Juni,
Halbjahresversammlung.

Arth. Uebung: Montag, 9. Juni, 20.00, neues Schulhaus.
Balterswil. Montag, 9. Juni, 20.00: Uebung im Freien. Nachher

wichtige Mitteilungen betr. Reise.

Basel, Eisenbahner. Mittwoch, 11. Juni, 20.00, Zusammenkunft
im Lokal. Abgabe der Karten für die Abendunierhaltung. Ausgabe
von Sanitätsmaterial. Samariterposten.

Basel-Gundeldingen. Mittwoch, 11. Juni, 20.00: Uebung im Gun-
deldingerschulhaus. Die Kassierin bittet um baldige Einzahlung des

Jahresbeitrages.
Basel, Klein-Basel. Wir machen alle unsere Mitglieder auf die

Abgeordnctcnvcrsaminlung des Schweiz. Samariterbundes vom 21.

und 22. Juni in der Mustermesse aufmerksam. Alle Mitglieder können
den Verhandlungen vom Samstagnachmittag und Sonntagvormittag
auf der Galerie des Festsaales folgen. Mittwoch, 18. Juni, 20.15: Aula
der Wettsteinschule: Bezug der bestellten Bankett- und Eintrittskarten

für die Abgeordnetenversammlung.
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